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BULLETIN 


DE LA 


SOCIÉTÉ ENTOMOLOGIQUE DE FRANCE 


Séance du 25 avril 1923 
Présidence de M. Ét. RABAUD. 


Correspondance. — M. G.-C. Crampton remercie la Société de 
son admission. 


Nécrologie. — Nous avons eu la très grande douleur de perdre 
notre Trésorier, décédé, à la suite d'une longue maladie, le 15 avril, 
à Page de 63 ans. De nombreux collègues ont assisté aux obsèques où 
notre Président a prononcé le discours suivant : 


Messieurs, 


Depuis plus de vingt-trois ans Charles LamAussols occupait les fonc- 
tions de Trésorier de la Société entomologique de France. Et pendant 


“tout ce temps, il futaussi assidu à nos séances bi-mensuelles qu’exact et 


ponctuel dans ses fonctions délicates et absorbantes. Tous les quinze 
jours, il prenait sa place au bureau, et nous avions si bien pris l’ha- 
bitude de l'y voir que nous n’envisagions pas la possibilité qu'il dis- 
parút un jour. Avec bienveillance et bonhomie, mais avec fermeté, il 
veillait de très près à nos intérêts et, ces derniers jours encore, il s’en 


occupait d’une manière effective. Dans nos séances, il parlait peu, 


mais c'était toujours pour formuler un avis judicieux, Pavis d'un 
homme de bon sens, instruit par la pratique des affaires. 

Par son influence, par sa sagesse et sa clairvoyance, il a rendu 
prospères nos finances; il nous a permis de traverser, sans difficultés 
trop grandes, une période critique, qui aurait pu être néfaste. 

Aussi, Messieurs, en exprimant ses regreis, en disant à son cher 
Trésorier, un dernier adieu, la Société entomologique de France ac- 
complit un acte de simple reconnaissance. Elle tient à dire très haut 

Bull. Soc. ent. Fr. [1923.] — N°8. 
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ce que Laxaussois a fait pour elle, et comment sa gestion aura sur 
l’avenir la plus heureuse répercussion. 

Comment était-il venu à nous? Il y était venu parce que tout natu- 
raliste se sent attiré vers ses pareils. Né á Paris, en 1859, il manifesta 
tout jeune un goût très vif pour l’entomologie, et le jardin du Luxem- 


- bourg fut, je crois, le terrain de ses premières excursions. A dix ans, 


déjà, il récoltait des Coléoptères ; il se mit sérieusement à l'étude quatre 
ou cinq ans après. Au cours des années, il avait réuni une fort importante 
collection. Certains groupes lattiraient spécialement; il avait, entre 
autres, réuni de nombreux Aphodiens. Il se proposait d'occuper les 
loisirs de sa retraite à l'étude de ces Insectes, voulant en faire une 
revision. Consciencieux et soigneux comme il l'était, en même temps 
qu’observateur méthodique et sagace, il nous aurait certainement laissé 
une œuvre fort utile. 
La mort est venue trop tôt. 


La Société entomologique de France n’est pas le seul groupement 
que la mort de Lanaussois laisse dans le deuil et le désarroi. Depuis 
dix-huit ans, il dirigeait, comme Président, la Société des Naturalistes 


_ parisiens. Et chacun sait combien fut grande son action, avec quel 


tact cet homme affable prenait la tête des excursions. 


Messieurs, nous nous inclinons tous avec respect devant la dépouille 
de notre si cher et si aimé collègue. Et certainement tous ceux qui 
Pont connu garderont le souvenir de l'homme qui réunissait en 
lui Pobligeance, l’activité, le dévouement et le zèle averti. 


Admissions. — M. J. Sume, préparateur à la Station entomolo- A 


gique, École d’Agriculture, Montpellier (Hérault). — Entomologie ap- 
pliquée. 

— M. Léo BLANC, étudiant, 240, rue de Tolbiac, Paris, 13°, présenté 
par M. J. Macnın, [admis à titre de membre assistant]. — Entomologie 
générale. 


Élection d'un Trésorier. — La Société procède à l'élection d’un 


Trésorier, en remplacement de M. Ch. Lamaussois, décédé, 
Est élu à l'unanimité : M. H. DESBORDES, 


se 


\ 


EDO 


Séance du 25 avril 1923. i 114 


Communications. 


Une nouvelle variété de Royerella du Vercors [COL. SILPHIDAE] 


par le Dr L. BETTINGER. 


Royerella Tarissani y. rivularis, n. var. — Long. 3,9-4,1 mm, 
— Forme allongée, subparallèle. Antennes très développées, attei- 
gnant les 3/4 de la longueur du corps : formule 4 4/5. 4. 4. 1. 4. 1. 1. 
3/4. 1 1/5, 1. 1. Le 8° article grêle, en triangle très allongé, le 7° en cone 
légèrement renflé vers la base, le 9° et le 10° en cône à projection bien 
triangulaire. 

Prothorax plus large que les élytres, à côtés fortement arrondis, 
subdroits avant leur extrémité postérieure. Angles postérieurs aigus 
à sommet pointu, non relevé. | 

Élytres ponctués finement et superficiellement, à strie suturale, 
visible surtout dans le 2° et 3° quarts de sa longueur, très légèrement 
incurvée, presque parallèle à la suture, et la rejoignant vers l’extré- 
mité élytrale. Carène mésosternale très basse, lamelleuse, et, vue obli- 
quement, formant avec la cavité coxale un angle très aigu. 


Un certain nombre d'exemplaires, trouvés sur des appáts, dans la 
grotte de La Luire, commune de S'-Agnan en Vercors (Drôme). Au 
milieu de cailloutis et graviers très humides, déposés en des petits ' 
recoins de la grotte, par l’eau ruisselant de tous côtés. | 

A la suite de la découverte dans la forêt de La Loubatière, près du 
puits de Malaterre (Isère), d’une seconde variété de Royerella, vue par _ 
mon excellent collègue Ch. Facnrez et dénommée par lui var. Bettin- 
geri, le tableau dichotomique paru dans le Bull. Soc. ent. Fr. [1917], 
n° 4, p. 91, peut se modifier ainsi : 

1. Prothorax plus large que les élytres, à côtés fortement ar- 
rondis. Forme générale étroite et allongée. 


a. Côtés du prothorax subdroits avant l’angle postérieur. 
Angle postérieur du prothorax aigu. Carène mésoster- 
nale très, basse, lamelleuse, formant avec la cavité coxale 
(vue latéralement) un angle très aigu. Pilosité de la ca- 
rène généralement plus longue. Long. 3,9-4,1 mm..... 
Nr AA ¡zi vularás Bettinger 


ß. Côtés du; iia légèrement rentrants avant l'angle 
postérieur, formant ainsi avec le bord élytral un sinus 
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trés ouvert en dehors, plus accentué que dans la variété 
précédente. Angle postérieur du prothorax moins aigu. 
Carène mésosternale très basse, non lamelleuse, à face 
latérale en déclivité moins accusée, non en aréte, for- 
mant avec Ja cavité coxale un angle moins aigu. Pilosité 


généralement moins longue. Long. 3,9-4.2 mm....... 
EN ES CT TE Hustachei Fagniez 
1". Prothorax pas Ber large que les élytres.........2.-.... 2 
. Petite taille, 3,52 . Antennes longues...... Tarissani Bedel 
2'. Grande taille, supérieure à 3,6 mm. Antennes courtes..... 3. 
3. Caréne mésosternale basse. Forme ovalaire. Strie suturale | ~ 
COTA HERE | AA SR ER A v. lentensis Fagn. 


_ 3’. Carène mésosternale plus basse encore, presque absente. 


Forme moins ovalaire, élytres méme paralléles dans leur 
moitié. Strie suturale paralléle á la suture dans ses 2/3 


STIETTEUP SH MERE eee v. Bettingeri Fagniez (in litleris). 
Sie polio mésosternale plus élevée et lamelleuse........... 
RP ESS LE VAT y. vertacomicora el ferrierensis an 


Sur la capture en France 
de l’Aurigena unicolor 01. [Cor.. BUPRESTIDAE] 


par J. CLERMONT. 


L'histoire des captures de l'Aurigena unicolor Ol., un de nos grands 
et plus éclatants Buprestides, a été très longuement racontée, d’une 
façon extrömement documentée, par H. CAILLOL dans son magistral 
Jatalogue des Coléoptères de Provence (2 partie, 1913-14, p. 460 et 
suiv.). Aujourd'hui, d’une façon indiscutable, ce Bupreste a acquis 
une place certaine, irréfutable, dans la Faune francaise. 

Valéry Mayer, qui citait la capture, en juin 1898, d’un exemplaire 
mort, sous un Olivier à Collioure (Pyrénées-Orientales), émettait la 
supposition que la larve pourrait bien vivre aux dépens de l’Olivier 
sur lequel, dans le Var, aux environs de S'-Raphaél, et dans les 
Alpes-Maritimes, aux environs de Grasse, il avait observé des branches 
mortes à la façon de celles qui, sur les Chênes, sont attaquées par le 
Coroebus bifasciatus. Valéry Mayer ajoutait : « C'est la même incision 
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circulaire amenant la dessiccation de la branche » (Bull. Soc. ent. Fr., 
[1900], p. 229). 
CAILLOL rejette cette hypothèse, se basant sur les observations de 


« l'espèce abonde et où la larve vit en réalité sous l'écorce des racines 
" de Thymelaea et autres Daphnoïdées ligneuses » (Ann. Soc. ent. Fr., 
[1911], p. 286). Dans cette même note, P. pp PEYERIMHOFF émet égale- 
ment le doute que l’Aurigena vive sur l’Olivier. 

Aujourd'hui le point d'interrogation se pose plus que jamais rela- 
tivement aux mœurs de cet insecte en France. 

Il est, en effet, extrêmement curieux de signaler et de rapprocher, à 
vingt-cinq années de distance, la nouvelle capture d'un exemplaire mort 
de cet insecte, le 10 avril de cette année, au ‘pied d’un Olivier, à 
Banyuls (Pyrénées-Orientales), au lieu dit le Puig del Mas. J'ai capturé 
cet insecte sous les yeux de mes amis et compagnons de chasse 
MM. GALIBERT et Louver. Je dois ajouter une particularité qui a son 
intérêt, je crois. La bête parfaitement fraîche et intacte, aux tégu- 
ments très souples, semblait morte depuis fort peu de temps. Je ne 
crois pas que l’on puisse croire à un insecte dont la mortremonte à la 
saison passée et, étant donné la période relativement avancée de la 
capture, je croirais plutôt à une éclosion d’une précocité exceptionnelle. 

Je laisse à mes collègues de ces régions le soin de trouver la solu- 
tion de cet intéressant problème : : 

- Deux individus d'une même espèce ont été trouvés, dans la même 
région, à vingt-cinq ans de distance, l’un en juin, l’autre en avril, morts 
sous un Olivier. Des autorités entomologiques contestant la vie de 


PAurigena unicolor dans ce bois, il s’agit de trouver quel est en France ‘ 


> le véritable habitat d'évolution de ce Bupreste! 


Nouveaux Ceuthorrhynchini exotiques [GoL. CURCULIONIDAE] 
y par A. HUSTACHE. 
Mecysmoderes Clermonti, n. sp. — Ovale triangulaire, d’un 


rouge ferrugineux sombre, les pattes et les antennes plus claires, le 
_ revêtement presque nul en dessus, grisätre et formé de squamules 


assez serrées en dessous, la suture ornée d'une ligne de squamules — 


très petites et cendrées. 


{ 


P. DE PEYERIMHOFE et de R. DE Boros, faites en Algérie et au Maroc, où 
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Rostre à peine aussi long que le prothorax, modérément arqué, 
densément ponctué, finement caréné au miliéu, éparsément squamulé 
à la base. Tête densément ponctuée, le front fortement creusé, ses 
bords relevés contre les yeux; yeux grands, assez convexes, entourés 
de squamules claires. Deuxième article du funicule à peine plus court 
que le 1*, Prothorax fortement transversal, subtrapézoidal, les côtés 
convergents en avant et presque rectilignes, la base obliquement 
coupée de chaque côté et deux fois el demie aussi large que le bord 
antérieur; peu convexe, fortement impressionné latéralement en 
avant, l'impression munie de squamules peu serrées; couvert de points 
assez grands, serrés, confluents en avant en rides longitudinales, le 
milieu muni d'une carène étroite, mais entière, se prolongeant en avant 
sur le vertex, en arrière sur le lobe basal. Élytres peu plus longs que 
larges, arrondis aux épaules, faiblement arqués sur les côtés, le calus 
huméral large et peu élevé, l'antéapical effacé; stries fortes, profondes, 


ponctuées ; interstries plus larges que les stries, peu convexes, cou- . 


verts de fines granulations rápeuses. Pattes robustes, densément 


ponctuées et squamulées ; fémurs claviformes, inermes; tibias s'élar- 


gissant vers le sommet; tarses courts; ongles dentés. — Long. 1,6- 
1,8 mm. e 

Tonkin : Hoa Binh, 10 spécimens (type, ma coll.). 

Espèce dédiée à M. J. CLERMONT qui m'a obligeamment cédé cette 
espèce ainsi que les suivantes, du Tonkin. 


Mecysmoderes viduatus, n. Sp. — Ovale triangulaire, d’un noir 
mat, les antennes, les tarses et le sommet du rostre jaunes, le revête- 
ment dorsal formé de petits poils squamuleux blanes, très épars, 


l’abdomen et la poitrine revétus de squamules ovales, cendrées, serrées. 


et appliquées. 


Rostre grêle, plus long que le prothorax, mat, rugueux, muni de: 


trois fines lignes élevées, lisses, brillantes. Front déprimé, ses bords 
relevés contre les yeux, ces derniers grands, peu saillants. Antennes 
médianes, élancées, le scape claviforme, prolongé en pointe au som- 
met, le 2° article du funicule un peu plus court que le 1, le 3° le 
plus long, presque aussi long que les deux premiers réunis, les trois 
derniers globuleux, la massue ovale, courte. Prothorax transversal, 
marqué de chaque côté, en avant, d'une large et profonde impression, 


en dessus derrière le vertex de deux impressions allongées, séparées. 


par la carène médiane, le disque fortement relevé, presque gibbeux 


en son milieu de chaque côté, la caréne médiane entiöre, élevée, tran- 


chante; toute la surface du disque couverte de Mer points super- 
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ficiels, anastomosés. Élytres à peine plus longs que larges ensemble, 
la base biarquée de chaque côté, le calus huméral très élevé, prolongé 
en côte jusqu’à la base, le calus antéapical assez élevé, le disque lar- 
gement et transversalement impressionné derrière la base, les stries 
étroites, profondes, ponctuées, les interstries convexes, plus larges 
que les stries, les interstries impairs plus larges et plus élevés que les 
paírs, tous munis d'un ou de deux rangs de petits granules brillants 
et rápeux, la suture d’un noir mat et velouté dans son tiers basal, 
cette tache noire suivie d'une courte tache blanche. Pattes rugueuses, 
á pubescence cendrée, courte et rare; fémurs excessivement épais, 
armés en dessous d'une dent triangulaire, large, mais obtuse; tibias 
relativement gréles; tarses robustes et courts; ongles appendiculés. — 
Long. 3,2 mm. 


Tonkin : Hoa-Binh, un seul exemplaire de cette belle espèce (ma 
coll.). 


u 
Mecysmoderes tonkianus, n. sp. — Brievement ovale, noir, le 


sommet du rostre, les antennes et les tarses ferrugineux, revétu en 
dessus de soies squamuleuses jaunátres, tres éparses, serrées et for- 
mant une petite tache vers le tiers antérieur du 8° interstrie. 

Rostre un peu plus long que le prothorax, assez épais, arqué, sa 
base à ponctuation serrée, éparsément squamulée, muni de trois lignes 
lisses .et assez élevées. Tête à ponctuation rugueuse, déprimée sur sa 
ligne médiane, pourvue en son milieu d’une ligne élevée. Yeux peu 
saillants. Antennes médianes, courtes, les trois premiers articles du 
funicule assez allongés et de longueur peu différente, les trois der- 
niers courts, globuleux, la massue ovale, courte. Prothorax deux fois 
aussi large que long, la base obliquement sinuée de chaque côté et 
presque deux fois aussi large que le bord antérieur, largement mais 
peu fortement étranglé derrière le bord antérieur; convexe, fortement 
impressionné latéralement en avant et sur la ligne médiane, muni d’une 
courte carène basale, prolongée sur le lobe scutellaire, le disque à 
ponctuation superficielle, grande et anastomosée. Élytres subtriangu- 
laires, plus longs, que larges ensemble, les épaules obliquement 
arrondies, les côtés assez fortement convergents en arrière dès les 


épaules et très peu arqués, le calus huméral large et peu saillant, 


Pantéapical effacé ; stries larges, médiocrement profondes, indistincte- 

ment ponctuées; interstries pas plus larges que les stries, convexes, 

finement rápeux; suture ornée sur son tiers basal d’une tache noire, 

veloutée, suivie d'une courte macule cendrée. Pattes éparsément 

ponctuées et squamulées ; fémurs faiblement claviformes, armés d'un 
+ 


jew 
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petit denticule aigu; tibias à bords parallèles ; tarses courts, les ongles 
en partie noirâtres et appendiculés. — Long. 1,5 mm. 


Tonkin : Hoa Binh, un exemplaire (ma coll.). 


Oxyonyx subtriangularis, n. sp. — Ovale triangulaire, brun 
noir, mat, les pattes et les antennes d'un ferrugineux foncé, revétu 


“en dessus de petites soies squamuleuses foncées et blanches, ces der- 


nières très éparses, le dessous muni de squamules cendrées, médio- 
crement serrées, rondes et légèrement concaves dans leur centre. 
Rostre aussi long (c‘) ou plus long (Q) que le prothorax, arqué, 


- ponctué-striolé et squamulé à la base, dénudé, pointillé et roussätre 


au sommet. Téte squamulée de cendré, le vertex convexe et caréné, 
le front profondément déprimé, les yeux presque plans. Antennes 
médianes, fines, le 1* article du funicule beaucoup plus épais mais à 
peine plus long que le 2°, les suivants au moins aussi longs que larges, 
le 7° globuleux, la massue oblongue et acuminée au sommet. Pro- 
thorax triangulaire, aussi long que large, trés fortement rétréci en 
avant, le bord antérieur de la largeur de la téte et du quart de la lar- 
geur de la base, bidenté au milieu, les cótés presque rectilignes; 
disque partagé en trois parties par deux profondes et larges impres- 
sions s'étendart des angles antérieurs jusqu’à une profonde impres- 
sion antéscutellaire où elles se réunissent en se rétrécissant, ces trois 
parties fortement convexes, gibbeuses, Pantéro-médiane profondément 
sillonnée au milieu; portion centrale du disque foncée, les côtés et le 
bord antérieur revêtus de squamules blanches et munis de quelques 
courtes et fines soies brunes, dressées. Écusson enfoncé, allongé, lisse. 
Élytres en demi-ovale, à peine plus longs que larges ensemble, la base 
bisinuée de chaque côté, fortement relevée et appliquée contre celle du 
prothorax, le calus huméral rápeux et sétulosé, Pantéapical en forme 
de petite créte sétulosée; disque transversalement et fortement dé- 
primé derrière la base, les stries profondes et ponctuées, les interstries 
plus étroits que les stries, élevés, munis de petits grains rápeux et 
d'un rang de fines soies foncées et relevées. Pygidium densément 
ponctué, squamulé. Pattes rugueuses, éparsément squamulées de 
cendré; fémurs sublinéaires, armés d’un fin denticule aigu; tarses 
courts ; ongles dentés à la base. — Long. 2 mm. | 


Tonkin : Hoa Binh, trois spécimens (ma coll.). 
Coeliodes Boviei, n. sp. — Ovale triangulaire, brun rouge foncé, 


mat, les antennes, les pattes et le rostre en partie ferrugineux, revétu 
en dessus de soies squamuleuses courtes, brun foncé, couchées; les 
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cótés du prothorax et une ligne en son milieu, une courte tache 
postscutellaire et les bords des élytres, á squamules lancéolées, cen- 
drées, le dessous revêtu de squamules lancéolées, plus grossières, 
peu serrées, cendrées. : 

Rostre plus court que le prothorax, peu arqué, épais, aminci en 
avant, rugueusement ponctué, densément squamulé de cendré à la 
base,:moins densément et souvent ferrugineux au sommet. Antennes 
courtes, épaisses, le 1% article du funicule aussi long que les deux 
suivants réunis, les suivants courts, serrés, graduellement élargis, la 
massue grosse, ovale. Tête rugueuse, squamulée, le front déprimé. 
Yeux presque plans. Prothorax triangulaire, presque aussi long que. 
large à la base, les côtés presque rectilignes, la base du triple de la 
largeur du bord antérieur, coupée très obliquement de chaque côté, 
son lobe basal très large, triangulaire; disque peu convexe, impres- 
sionné latéralement en avant, le bord antérieur médiocrement relevé 
et entier, la ponctuation serrée, voilée par le revêtement. Écusson 
petit. Élytres larges, du double de la largeur du prothorax, pas plus 
longs que larges ensemble, les épaules bien arrondies, les cótés assez 
fortement arqués, séparément arrondis, subtronqués au sommet, les 
calus huméraux et antéapicaux peu élevés, presque plans, les stries 
profondes et ponctuées, les interstries un peu plus larges que les stries, 
plans. Pattes squamulées de cendré, les fémurs armés d’une forte 
dent triangulaire aiguë, les tibias brièvement tronqués au sommet, 
leur corbeille tarsale courte, les ongles fortement dentés. — Long. 
3,5-4 mm. - 


Congo Belge : Enfira, VII, 1912, type (ma coll.) ; Elisabethville, Ituri, 


- Kigantu (Muséum de Tervueren). 


Espèce dédiée à M. Bovie qui m’en a abandonné quelques exem- 
plaires. 


Un Dorypteryx nouveau de Buenos-Ayres 
[COPEOGNATHA] 


par le Dr Jean BRETHES. 


M. le Dr Mathias Astiz, de la Faculté Vétérinaire de Buenos-Ayres, 
me remit dernièrement un Copéognathe qu'il avait recueilli chez un 
ami et dont les sauts, à la manière des Puces ou de plusieurs Col- 
lemboles, avaient éveillé son attention. 
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Voisin de Psocinella Banks. et de Psocatropos Rib., cet Insecte 
appartient à la famille des Psoquillidae End. et au genre Dorypteryx 
Aar. Je donne ci-dessous la description de cette espèce, me faisant 
un plaisir de la dédier à M. Asrız qui Pa découverte. 


Dorypteryx Astizi, n. sp. (Fig. 1). — Long. 1,40 mm. — Tes- 
tacé, yeux noirs. Abdomen globuleux. La téte est haute, avancée en 
un museau arrondi, sans 
ocelles, les antennes avec au 
moins 37 articles, plus lon- 
gues que le corps, les deux 
premiers articles subcarrés, 
les suivants fins, longs; vers 
le vingtième, les articles di- 
minuent de longueur, pou- 
vant avoir environ le tiers 
des précédents. Les mandi- 
bules sont triangulaires, avec 
dents au côté interne; la 

maxille est fine. allongée, avec trois petites dents à l'extrémité; les 

palpes maxillaires ont quatre articles, le dernier en triangle allongé. 

Des poils dressés au vertex. Pronotum court avec poils dressés et au 

milieu. Méso-métano- 

tumréunis avec poils 
dressés. Les ailes 
antérieures n’attei- 
gnent pas l'extrémité 
de l'abdomen et pré- 

sentent des soies rai- L 

des sur leurs veines Fig. 2. — D. Astizi, n. sp., nervation de l'aile. 
(dans la fig. 2, Pin- | 
- sertion de ces soies 

est indiquée par de petits cercles). La veihe costale est bifurquée à 
\son extrémité au bord antérieur. La veine médiane envoie un rameau 

simple vers l'extrémité du bord antérieur et un rameau quadruple 

au bord postérieur. La cellule discoidale est ouverte ou fermée, la 
veine transverse, sous le second rameau de la costale, pouvant exis- 
ter ou non. Le premier rameau (voisin de Panale) peut être simple 
ou très légèrement bifurqué au bord postérieur, La veine anale est 
simple. Les ailes postérieures sont réduites à une petite écaille, pra- 


Fig. 1. — Dorypteryr Astizi, n. Sp. 


tiquement nulle, L'abdomen a les segments non distincts les uns des. 
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autres. Les tarses ont trois articles, le premier bien plus long que 
les autres, qui sont subégaux. Les ongles ont une petite dent suba- 
picale en dessous. 


Chrysopides nouveaux [PLANIPENNIA] 
par J.-L. Lacrorx. 
Chrysopa Lemoulti, n sp. — Cette espèce est très voisine de 


C. vulgaris Schn. Elle s’en distingue, à première vue, par les an- 
tennes qui sont un peu plus longues que les ailes supérieures. Les 


exemplaires qui en sont privés sont difficiles à séparer de vulgaris. Je 


donne simplement ici les caracteres pouvant faciliter cette séparation. 
Br Lemoulti, les yeux sont plus grös par rapport au développement 

» de la tête; les ailes inférieures sont plus pointues et moins larges; la 

plaque sous-génitale co est plus poilue, moins large, avec la face en 
trale plus régulièrement convexe dans tous les sens, presque aussi 
élargie à Pextrémité qu'à la base et progressivement relevée vers le 
haut dansisa partie terminale. Les griffes des tarses sont construites sur 
Je même type que celles de vulgaris et présentent seulement quelques 
: petites différences : celles des pattes antérieures sont un peuplus lon- 
gues chez Lemoulti, avec la dilatation de la base moins forte et langle 
‘un peu plus aigus celles des pattes postérieures présentent la même 
courbure dans les deux espèces, mais avec la dilatation de la base 


_sensiblement moins forte chez Lemoulti. Les tibias postérieurs sont : 


moins longs chez cette dernière espèce. Comme dans les formes 
_microcephala et radialis de vulgaris, quelques nervules sont entiére- 
‘ment ou partiellement brunátres. Une strie brunátre est quelquefois 
visible à la base de R. — Longueur de Vaile ant. : 12 mm.; long. de 
‘Yaile post. : 10,5 mm. 

Jai sous les yeux 11 exemplaires de cette espèce. Elle me fait 
‘Yeffet d’être aussi polymorphe que vulgaris : les nervules marquées 
de brunátre sont plus ou moins nombreuses; la strie radiale de Vaile 
ant. est bien visible ou effacée; imd (4° cellule intra-médiane), à 
‘Vaile antérieure, est variable en longueur; chez un spécimen la pre- 
‘mitre nervule de Rs tombe sur Vextrémité de im. Chez les autres 
individus cette nervule tombe, en dehors, plus ou moins loin. 

_- Jedédie cette espèce à M. Le Mourr qui me l’a envoyée dansun lot 
de Névroptères de la Nouvelle-Calédonie. 


fortement échancré sur les côtés avec le sternite plus petit, ce dernier — 
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Chrysacanthia, gen. nov. — Nervules bien marquées dans les _ 
champs ptérostig mal et sous-ptérostigmal. Première nervule de Rs’ 
placée tout à fait à l’originede cettenervure(sur r f= fourche radiale). 
Aux quatre ailes g (série externe des nervules gradiformes), saul les” 
2 ou 3 dernières, disposées presque en ligne droite (fig. 1, d, e), tandisw 
que g (série interne) franchement disposées en gradins (fig. 4, c). Pla-$ 
que sous-génitale Y (hy = hypandrium) très développée, bien écar- 
tée, vers Pextrémité, du tergite IX et munie, à Papex, de deux pro-— 
cessus chitineux styloides (fig. 1, a), divergents, très rapprochés à. 
leur base, très longs et très 

pointus (ces deux. processus | 
ne me paraissent pas être les” 
homologues des styles), gla- 
bres, inermes et sans trace de” 
segmentation. Prothorax avec 

un large sillon médian longi- — 
tudinal. — Je ne puis me dé- 


cider à considérer la présen- 
ce des taches des ailes com- 
me un caractère générique, 


Fig. 1. — Chrysacanthia Esbeniana, n. Le génotype est l'espèce ; 
sp. — a, Extrémité de l'abdomen G'; suivante. f 
b, plaque sous-génitale, face ventrale; BRD 
c, nervules gradiformes (c, d, e). Chrysacanthia  Esbe- 


niana, n. sp. — O. Tête en- 

: tièrement brun très foncés 

avec le vertex très plat. Palpes jaunátres. Antennes avec les 2 premiers“ 
articles brun foncé, le reste blanchätre (l'extrémité manque). Prothorax 
plus large que long, entièrement brun très sombre en dessus, jau- 
nätre clair dans sa moitié postérieure en dessous. Méso-et métatho-" 

rax très bruns en dessus et en dessous. Abdomen avec I à III seg- 
ments entièrement jaunatre clair; les IV et Y très bruns en des- 
sus, jaunätre clair en dessous; VI entièrement brun très foncé, 


var 


"3 


os 


ayant Paspect d'une petite plaque se détachant nettement (fig. 4); ter- 
gites vu et VII brun très obscur; tergite IX jaunätre (fig. 4). La ve 
que sous-genitale ot (fig. 1, a) est entièrement brune sauf le bout api- 
cal qui est un peu jaunátre ; elle est grande, obtuse à Pextrémité avec 


‚ une bonne portion terminale inclinée franchement vers le bas; la face 


ventrale est un peu en carène de bateau, se rétrécissant assez forte- 


ment avant le bout libre pour s'élargir un peu à l’apex qui est arrondi, 
À 


0 
} 


x 


oe 
; | 


" Séance du 25 avril 193. 121 


(lig. 1, b); face dorsale creusée en gouttière. Processus styloides très 
“longs, dépassantsensiblement l'extrémité du tergite IX (fig. 1 et 2), apla- 
ús, brusquementamincis vers Papex (fig. A, b), brunátre clair, glabres, 
inermes, Sans aucune trace de segmentation. Pattes postérieures 
entièrement jaunâtre un peu blanchatre; pattes antérieures et inter- 
- médiaires ayant cette même nuance, mais avec l'extrémité proximale 
» des fémurs largement brun assez sombre. Poils des pattes et des I; IT, 
fil segments abdominaux très courts et jaunátres. IV, V, VII, VIII 
_tergites abdomi- . 
naux avec poils 
‘assez courts et 
-brunatres. Ceux 
dela plaque sous- 
génitale 5 plus 
longs, brunätre 
clair. Tergite IX 
avec poils assez 
denses et jaunä- 
tres. VI segment 
-abd. avec un re- 
vêtement entiè- 
rement brunä- 
tre. Ailes larges. 
- Nervation  bru- 
-natre dans tou- 
tes les zones ou 
points sombres, jaunátres ailleurs, y compris les grandes nervures. 
‚ Taches. disposées comme l'indique la figure 2 (seul l’apex de l'aile 
“supérieure a une petite tache ; celle visible sur la figure, entre la gran- 
de tache ptérostigmale et Papex, qui est absent sur l'individu photo- 
_graphié, est une impureté de Vaile). Toutes ces taches sont brun un 
peu grisátre, plus franchement brun foncé à Papex de l'aile supé- 
» rieure et dans les zones pterostigmale et sous-ptérostigmale des 4 ailes. 
_A Vaile supérieure : toutes les y brunátres; la première et les 2 ou 
3 dernières g’ brunátres ou brunes. A Vaile inférieure toutes les y très 
peu brunátres et un peu bordées de cette couleur; toutes les g’ pres- 
- que éntièrement jaunátres. Nervules eradilormes (y ct g') : Feb aux 
ailes supérieures chez les deux individus types; + et 5 chez un indi- 
“vidu, + chez l’autre, aux ailes inférieures. Ailes supérieures avec 4 b 
(cellules banksiennes sup.); ailes inférieures avec 3 b chez les deux 
individus types. 4 b’ (cellules banksiennes inf.) aux 4 ailes. 11 nervules 


Fig. 2. — Chrysacanthia Esbeniana, n. sp. (eliché 
Esb. P&TERSEN.) 
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radiales aux ailes supérieures, 10 aux ailes inférieures chez les deux 
individus. Ces nervules, d’abord assez espacées, sont trés.rapprochées 
sous la zone sous-ptérostigmale aux 4 ailes et dans les deux exem- 
plaires. im, à Vaile supérieure, large et un peu en forme de poire. 
¿cu 2 (deuxième cellule ant.) très petite chez les deux individus (ayant 
à peine la moitié. de la longueur de icu1). L'extrémité de la branche 


(ud dune part et l'extrémité de Cu2 d'autre part limitant la 3° cel- 


lule antérieure ({cu3), sont très proches l’une de l’autre, à Paile sup. 
(fig. 2). Les extrémités des branches Cu1, à Vaile post., limitant la 
première cellule P (1"° cellule postérieure) assez rapprochées. 7. P-aux 
ailes sup. chez les deux individus; 8 P aux ailes inf., chez un exem- 
plaire; 8 P à Vaile inf. droite et 10 à Paile inf. gauche chez Vautre 
exemplaire (fig. 2). — Longueur de Vaile ant. : 15 mm.; long. de l'aile 
post. : 13 mm. | 

Q inconnue. 

Cette très curieuse et belle espèce (représentée dans ma coll. par 
2 individus c' donnés par M. R. MARTIN), qu'il serait certainement 


intéressant d'étudier sur le vivant et à tous les états, a été prise à 


Madras. Je donne au genre le nom de Chrysacanthia à cause des deux 
processus chitineux de hy chez le . Je nomme l'espèce Esbeniana, 
la dédiant à M. Esben PETERSEN, le savant et aimable névroptérologue 
danois à qui j'ai soumis un des exemplaires types et qui a bien voulu 
m'envoyer la photographie accompagnant cette note. 


La capture des Insectes, par les plantes 
par Étienne RABAUD. 


Bien que la question de la capture des Insectes par les plantes ait | 
provoqué de nombreuses recherches, peut-être n'est-elle pas entiere- 


ment épuisée. Les cas les mieux étudiés sont ceux où un Papillon 
est retenu par la trompe qu'il vient d'introduire dans une fleur. Ces 
cas ont reçu des interprétations diverses. Pendant longtemps on a 
pensé que la captures de Plnsecte m'était qu'un accident; que, 


d’une façon générale, UInseete transportait le pollen d'une fleur sur. 


une autre, favorisant ainsi la fécondation croisée, avantageuse pour 


la plante, Si, d'aventure, certaines fleurs retenaient Lépidoptères ou | 


Diptères, il ne fallait voir là que des exceptions négligeables, prove- 
nant de ce que ces fleurs et ces Insectes étaient « mal adaptés » 
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Yun à l’autre. Pourtant, la liste des fleurs-pièges est assez longue (4) 
pour que ces exceptions méritent de retenir Pattention. 

Cetteliste s'allonge encore si, outre les fleurs, on envisageles autres 
parties de la plante. J'ai déjà montré à la Société (2) un:individu de Ce- 
 loena matura Hb. retenu sur un capitule de Bardane par les crochets 
des bractées, et qui était mort, captif, après s’étre longtemps dé- 
battu. O. P. CAMBRIDGE et E. Asa-Firon ont observé des faits analogues 
que rappelait Küneker D'HERCULAIS à propos de ma présentation (2). ' 
Voici encore deux observations nouvelles tout à fait comparables. 

Il s’agit tout d’abord de Cosmia affinis, également retenu sur un 
capitule de Bardane par les crochets des bractées. Pai observé Pa- 
nimal vivant; il.se débattait assez vivement, mais il était solidement 
retenu par deux fémurs, au moins. 

En second: lieu, c’estun Satyride, Epinephele pasiphae, collé par:la 
trompe et par une patte aux bractées d’un capitule de Picris hieracioi- 
des. J'ai trouvéle Papillon mort; l’état de ses ailes montre qu'il s'était 
fortement débattu sans parvenir à se détacher. En ce qui le con- 
cerne, le mode de capture est très simple : la trompe et les pattes 
sont retenues par la sécrétion visqueuse qu'émettent les poils. répan- 
dus à la surface des bractées et. des feuilles de la plante. L'adhérence 
est tres forte; les mouvements de l’Insecte n’ont pu le dégager; la 
paite s’est brisée, mais la trompe a résisté aux tractions. exercées 
par le Papillon. D'ailleurs, je me suis rendu compte que je romprais - 
peut-être cette trompe au point d'accolement en exerçant moi-même 
des tractions suffisantes, sans réussir à dégager l'organe, 

Ce n’est pas la première fois que je rencontre des Insectes collés 
aux feuilles visqueuse de Picris hieracioides, J'avais précédemment 
observé un Epinephele jurtina qui, retenu par les pattes empêtrées 
dans la viscosité, n’avait pu se libérer. Plusieurs fois aussi, j'ai vu des 
Lépidoptères divers se poser sur la plante et ne réussissant à s’échap- 
per que grâce à la rupture des pattes. 

Tous ces cas sont très significatifs et éclairent l'histoire des plantes- 
pièges. Retenus par la Bardane ou par P. hieracioides, les Papillons 
ne jouent, vis-à-vis de ces plantes, aucun rdJe utile. Collés aux brac- 

” tées ou aux feuilles, ils ne prennent aucune part l’autofécondation; 


{ 


(1) A. Giarb en a dressé une première liste dans la Fewille des jeunes. 
Naturalistes, XXIV [1894]. p.77. KúxckeL D'HercuLais et d'autres auteurs 
ont allongé, depuis, cette liste. 

(2) Bull. Soc. ent. Fr., 1913. 

(3) Bull. Soc. ent. Fr., 1913. 
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s'ils échappent, ils n’entrainent avec eux aucune trace de pollen et 
n’aident pas à la fécondation croisée. On ne peut donc les placer 
dans aucune des quatre catégories établies par A. GiARDet F. HouSsaY: 
a) visites utiles à la plante, mais inutiles à l’insecte, +. 
b) visites inutiles ou même nuisibles à la plante, mais utiles à Pin- 
secte, 
c) inutiles à Pinsecte et à la plante, 
d) nuisibles à la fois à l’insecte et à Ja plante (1). 
Ici, la capture nuit à ’Insecte, mais elle est indifférente à la plante. 
Et, au fond, il faut bien le dire, c’est avant tout à l’Insecte que les 
visites sont constamment nuisibles; si elles nuisent à la plante ou si 
elles lui sont utiles, c'est par contre-coup et comme accessoirement. 
: Quand un Insecte visite une plante et se retire librement, cela ne ~ 
signifié pas que cet Insecte et cette plante soient « adaptés » Tuna — 
Pautre ; et quand la plante retient I’Insecte, cela ne signifie pas davan- — 
tage que les deux organismes soient mal adaptés lun à l'autre. Que — 
la capture suive ou non la visite, c’est une simple question de chance, 
qui tient autant à la conformation des plantes qu'à celle des Insectes. _ 
Un même capitule, tel que celui de la Bardane, accroche facilement — 
les Noctuelles, tandis qu'il n’accroche pas nombre d’autres Insectes, — 
les Bombus par exemple. La visite de ceux-ci, pourtant, n’est pas 
plus utile que la visite de ceux-là; seulement les appendices des 
Bombus sont volumineux par rapport aux crochets des bractées. # 
ll ne s’agit nullement d'une « adaptation » réciproque, mais de sim- # 
ples coincidences qui mettent en présence de la plante tel Insecte 
plutôt que tel autre; et ces coincidences dépendent de conditions " 
multiples infiniment changeantes. 


(1) Ann, Soc. ent. Fr., [1893] Bulletin, p. cxxnt. 
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